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                        Préambule
                    
                

                
                     

                    À l’époque où, en médecine comme ailleurs, nous obéissons à des
                        modes (actuellement le jus de grenade et le goji dépassent l’aloe vera avant
                        d’être rattrapés par le jus de pastèque et la papaye fermentée), pourquoi
                        s’entêter à conserver la spiruline comme principale supplémentation
                        nutritionnelle ?

                    Au fil des ans, Arthrospira platensis,
                        nom savant de la spiruline, a gardé ses fidèles ; ils se sont même
                        multipliés dans les pays du tiers-monde, afin que la population locale
                        puisse en organiser la culture, évitant ainsi des importations onéreuses et
                        le grand risque de rupture de stocks. Lorsque, il y a vingt ans,
                        j’envisageai de l’utiliser dans la lutte contre la malnutrition infantile à
                        Bangui (Centrafrique), je ne pus m’appuyer sur aucune référence médicale,
                        puisque, dans ce domaine, il n’existait pas de publication à son sujet. Je
                        dus alors construire une méthodologie appropriée, à l’aide de critères
                        conformes aux données scientifiques établies pour d’autres protocoles de
                        lutte contre la malnutrition.

                     

                    J’ai poursuivi mes recherches contre vents et marées, ignorant
                        les critiques, confiant dans ma démarche nutritionnelle, médicale et
                        scientifique. Je pense que chacun doit toujours garder sa place : Ripley Fox et Jean-Paul
                        Jourdan ont mené un travail considérable au service de la culture et de la
                        récolte de la spiruline ; ils sont encore incontournables et ont formé de
                        nombreux élèves à travers le monde. Toutefois, le support médical reste
                        mince et le plus souvent détourné sous couvert d’arguments de vente.

                     

                    Janvier 2010 : la sortie du livre La Vérité
                            sur les compléments alimentaires
                        1, du professeur Cynober et du docteur
                        Fricker, bénéficie d’une large couverture médiatique. Or, ces derniers
                        classent la spiruline comme complément alimentaire dangereux ! C’est un coup
                        de tonnerre dans un ciel serein chez les producteurs et distributeurs de
                        spiruline. Mais l’affaire se poursuit : le 11 février 2010, L’Express se lance à son tour dans la chasse aux
                        sorcières et monte en épingle les dangers de divers produits, dont, bien
                        sûr, la spiruline.

                    Face à ces attaques mensongères, paraît, dans le numéro de juin
                        2010 d’Alternative santé
                        2, un article faisant suite à une
                        publicité pour la spiruline exploitée par un médecin, qui se bombarde
                        « expert IIMSAM 3 en spiruline auprès de l’ONU ».
                        Comment rester crédible après de telles pantalonnades ?

                     

                    Au-delà de ces affaires parfois rocambolesques, se mettent en
                        place diverses orientations commerciales, sous couvert de réalisations
                        scientifiques : l’extraction de la phycocyanine, qui permet d’obtenir un
                        concentré de ce pigment encore mystérieux (je parlerais plutôt de dilution et me pose la
                        question du devenir de la spiruline résiduelle privée de phycocyanine)
                        n’expose pas à un réel danger, mais elle me dérange sur le plan de
                        l’éthique. En revanche, les travaux du CNRS présentant la spiruline comme
                        une bioressource d’avenir génèrent en moi une grande crainte. Car, ainsi que
                        nous le rappelle un article du Journal du CNRS
                        4 (rubrique « Innovation :
                        biotechnologie »), la spiruline est fruste, procariote et très facile à
                        modifier génétiquement.

                    Tous ces éléments m’incitent à m’exprimer et à expliquer ce que
                        la spiruline peut réellement apporter à l’être humain.

                     

                    Je suis médecin, nutrithérapeute, et développe depuis longtemps
                        l’idée que manger ne doit pas confiner à la notion de survie. Une bonne
                        assimilation des nutriments n’existe que si l’aliment confère un réel
                        plaisir au consommateur. Je ne suis ni algoculteur ni distributeur de
                        spiruline, et les écrits qui vont suivre ne vous permettront en aucun cas de
                        mettre en œuvre sa culture si le désir vous en prend à la lecture de ce
                        livre. Vous trouverez toutes les références possibles à ce sujet au travers
                        des chapitres qui vont suivre. Je m’adresse à tous les éventuels
                        consommateurs qui ne savent plus, avec tout ce qui peut se dire, à quel
                        saint de vouer. Dieu sait qu’il n’y a rien de plus facile que de lancer une
                        nouvelle affirmation péremptoire, d’autant plus facile à répercuter au
                        niveau des grands médias qu’elle inspire la surprise ou la peur.

                    Je suis convaincu, après vingt années d’utilisation, que la
                        spiruline tient une grande place dans le maintien de l’équilibre alimentaire de l’être
                        humain, à une époque où les modifications environnementales se multiplient
                        et profitent à une prolifération de troubles organiques dégénératifs.
                        Certes, la médecine a progressé dans la lutte contre les affections aiguës,
                        mais on assiste, en contrepartie, à un vieillissement cellulaire conduisant
                        de plus en plus précocement à des maladies autoimmunes, dégénératives ou
                        cancéreuses. La spiruline a-t-elle sa place dans cette lutte ? Suffit-elle à
                        rétablir notre équilibre nutritionnel ? Devons-nous lui accorder une place
                        de premier choix pour notre « survie » ? La situation actuelle est-elle si
                        grave qu’il faille mettre en place un plan de sauvetage nutritionnel dans
                        toutes les couches sociales de notre société ?

                     

                    J’ai bien envie aujourd’hui de faire le point avec vous et,
                        m’appuyant sur ma longue expérience clinique, de donner sa juste place à Arthrospira platensis. C’est cette expérience
                        personnelle que j’aimerais relater ici, en démontrant l’intérêt de cette
                        cyanobactérie, qui a ses vertus et ses limites, mais qui reste l’aliment le
                        plus complet que puissions trouver sur cette planète.

                

            

        
    
        
            
                
            

            
                1. Pr Luc Cynober, Dr Jacques
                    Fricker, La Vérité sur les compliments alimentaires,
                    Paris, Odile Jacob, 2010.

            
            
            
                2. Chantal Drouault, « Spiruline :
                    une algue alimentaire », Alternative santé, 378, juin
                    2010, pp. 32‑33.

            
            
            
                3. IIMSAM : Intergovernmental
                    Institution for the Use of Micro-Algae Spirulina Against Malnutrition.

            
            
            
                4. Jean Jenck, « Les mille vertus
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                        Journal du CNRS, 245, juin 2010, p. 14.

            
            
        
    
        
            
                
                
                    
                        Introduction
                    
                

                
                     

                    Lorsque je faisais des conférences sur la nutrition dans les
                        années 1980, j’évoquais déjà les carences alimentaires et prônais l’apport
                        de compléments nutritionnels : extraits d’aliments riches en vitamines et
                        minéraux sous forme concentrée (par exemple le radis noir, ou raphanus), association de vitamines et de minéraux,
                        dont l’une des premières fut le Selenium ACE (association de sélénium,
                        vitamine A, vitamine E, vitamine C), ou solutions rassemblant des plantes
                        riches en nutriments nécessaires à l’organisme.

                     

                    Pourquoi ? Déjà, à l’époque, il apparaissait que les aliments
                        produits de façon industrielle depuis la Deuxième Guerre mondiale n’avaient
                        plus les qualités des fruits, légumes et animaux cultivés et élevés de façon
                        artisanale ou familiale. La situation ne cessa de se dégrader, mais la route
                        a été longue jusqu’à SU.VI.MAX. Certes, un petit noyau de personnes,
                        conscientes de la situation, portait le message, me soutenait et recherchait
                        une alimentation de qualité. La notion de bio prenait de l’importance, mais
                        provoquait les sarcasmes des officiels.

                    SU.VI.MAX
                        est la première étude clinique française de grande envergure concernant
                        l’efficacité des compléments alimentaires : de 1994 à 2002, 13 017 personnes
                        ont reçu un supplément quotidien de minéraux et de vitamines ou un placebo.
                        Cette étude a engendré de nombreuses polémiques, mais elle a globalement
                        prouvé que les sujets prenant ces compléments avaient moins de probabilités
                        d’être porteurs de graves maladies, en particulier de cancers.
                        Personnellement, elle ne m’a que partiellement satisfait, car elle ne
                        prenait pas en compte la qualité des produits.

                     

                    C’est à la suite de cette étude que les slogans portant sur la
                        consommation journalière de fruits et légumes fleurirent un peu partout. Il
                        m’apparaissait pourtant que consommer fruits et légumes riches en pesticides
                        et pauvres en vitamines (du fait d’une production intensive et industrielle)
                        avait de nombreux inconvénients. Manger des aliments associant une faible
                        valeur nutritionnelle et des pesticides en compensant par des comprimés,
                        gélules ou poudres censés rééquilibrer la situation me semblait également
                        sans intérêt, voire dangereux. De fait, quelle quantité délivrer ? La
                        polémique concernant la vitamine C, dont le grand promoteur fut Linus
                        Pauling, illustre bien ce débat : les vendeurs de vitamine C synthétique,
                        puis ceux d’acérola en poudre ou cachets restent bien sûr les grands
                        défenseurs d’un apport massif de cette vitamine indispensable. Il n’est
                        cependant pas évident que cela soit anodin. Je préfère conseiller le jus
                        d’orange, de citron, de pamplemousse, les kiwis et autres fruits de saison
                        consommés sous forme bio chaque jour.

                     

                    Dès 1991, alors que je cherchais à améliorer le statut des
                        malnutris en République centrafricaine, il m’apparut, à la suite d’un merveilleux concours
                        de circonstances, que la spiruline était plus qu’un complément alimentaire.
                        C’est alors que je développai la notion d’« aliment top ».

                     

                    La spiruline n’est pas un extrait d’éléments naturels
                        nécessaires à l’organisme ; c’est un organite complet, à consommer tel quel
                        journellement : voilà l’aliment top par excellence. Je préfère ce terme à
                        celui d’alicament, qui, lui, tendrait à prouver que la spiruline permet de
                        soigner et guérir les maladies les plus graves.

                     

                    Il m’a fallu beaucoup de temps et de travail pour utiliser la
                        spiruline sur les deux fronts : l’humanitaire et la médecine nutritionnelle
                        dans nos contrées nanties. Heureusement, des chercheurs avaient analysé sa
                        composition et restaient convaincus qu’il s’agissait d’un aliment
                        d’exception ; ils avaient donc entrepris la construction de bassins dans le
                        monde entier, dans un but humanitaire, et de grosses structures se mirent en
                        place pour le commerce de la spiruline à grande échelle dans les pays
                        riches.

                     

                    En matière de nutrition, aucun laboratoire ne devrait être
                        impliqué ; le spirulinier (nom donné au cultivateur de spiruline), qu’il
                        appartienne à une grosse structure de plusieurs hectares ou qu’il possède
                        une ferme artisanale de quelques centaines de mètres carrés, est et doit
                        rester un paysan et non un savant 1. Les chimistes et les
                        biotechnologues n’ont pas leur place ici, sauf s’ils apportent un soutien
                        respectueux et avisé à la culture de cette cyanobactérie à qui nous devons la chlorophylle a
                        et l’apport d’oxygène sur notre planète. Nous voyons surgir les méfaits de
                        la pollution et des modifications rapides de notre écosystème ; aussi,
                        servons-nous de cette leçon pour conserver Arthrospira
                            platensis dans son état originel.

                    Ne participons pas à la dégradation du système et faisons
                        confiance à dame nature et à l’équilibre naturel qu’elle mit en place.

                

            

        
    
        
            
                
            

            
                1. « J’aime les paysans ; ils ne
                    sont pas assez savants pour raisonner de travers » : Montesquieu, Mes pensées.

            
            
        
    





Malnutriche




 

Mars 1991 : me voici de retour au dispensaire du Foyer de
                        charité de Bangui. J’avais décidé l’année précédente de quitter quelque
                        temps la routine de mon cabinet nantais de médecin homéopathe pour mettre
                        mes compétences au service de personnes dévouées, se battant de tout leur
                        cœur pour sauver des enfants de 0 à 5 ans, comme le disent les instances
                        humanitaires de référence. L’homéopathie serait la bienvenue, car les
                        médicaments sont chers et les familles démunies n’ont pas les moyens de s’en
                        procurer. Hélas, l’arrivée des petits malades dans le centre provoque
                        toujours une émotion intense que nul ne peut réfréner. Nous ne sommes pas là
                        au décours d’un cataclysme ou d’un tremblement de terre, c’est une invasion
                        quotidienne : chaque matin, jour après jour, à longueur d’année, des mamans
                        au visage émacié et anxieux déposent leur précieux fardeau. L’enfant est
                        parfois déjà mort en chemin ; un autre se cramponne à sa mère en hurlant,
                        les yeux terrorisés, et sa maigreur accentue la situation d’horreur – nous
                        ne sommes pourtant pas dans un camp de concentration, ces gens ont
                        l’apparence de la liberté patronnée par la misère. Mais en voici un autre
                        qui, paradoxalement, paraît obèse : bouffi, apathique, inerte, le regard
                        dans le vague, lui n’attend plus rien. Qu’importe la mort ou la vie, il est déjà
                        ailleurs. Dans le langage médical, le premier, maigre et révolté, est un
                        marasme, mais les nutritionnistes modernes préfèrent le terme « émacié »,
                        traduction littérale du mot anglais wasting. Le
                        deuxième est un kwashiorkor, situation plus complexe apparaissant le plus
                        souvent lors du sevrage, à l’arrivée de l’enfant suivant ou du décès de la
                        mère. Sauver un kwashiorkor sans séquelle est improbable. Certes, les
                        centres de santé primaire, structures médicales dirigées par des
                        spécialistes et dotées d’un équipement moderne, pourraient en venir à bout,
                        mais la question ne se pose pas à Bangui : il n’y en a pas.

J’ai vite compris que le cercle vicieux malnutrition-infection
                        demeure la clef du problème. À quoi bon tenter de soigner paludisme,
                        diarrhée, pneumonie, rougeole et autres infections chez ces enfants en
                        grande défaillance immunitaire, si nous ne nous préoccupons pas du problème
                        nutritionnel. Certes, le Foyer de charité a déjà pensé à cela : une
                        éducation faite aux mamans à l’entrée, une distribution gratuite de farine
                        de maïs ou de soja et un apport de sardines à l’huile tentent de limiter les
                        dégâts.

 

Un beau jour de mars 1991, mes amis m’apprennent, lors du
                        déjeuner, que l’Ordre de Malte annonce la présence de plusieurs tonnes de
                        spiruline dans des fûts déposés dans un hangar de l’aéroport.
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